
16 décembre 2020 : fin de mission de la Congrégation en Italie 

 
Au moment où notre Sœur Angela quitte définitivement la belle ville de Rome et sa patrie l’Italie, 
après avoir fidèlement accompagné et soigné nos sœurs italiennes jusqu’au bout, comme elle l’avait 
promis, rappelons rapidement l’histoire de la Doctrine Chrétienne en Italie. 

Car le départ de Sr Angela n’est pas simplement le déménagement d’une sœur en Maison de Retraite, 
mais il s’agit de la fin de la Mission de la Congrégation des Sœurs de La Doctrine Chrétienne en Italie. 
Il y a donc lieu de rendre grâce pour l’œuvre de Dieu, accomplie par nos sœurs, en Italie.  

C’est au début du 20e siècle, quand l’Etat français a demandé aux congrégations de quitter les écoles, 
que les premières sœurs françaises ont établi certaines de leurs écoles en Italie. Le Pensionnat de 
Paris a déménagé à Latte Belvédère près de Vintimiglia, d’autres sœurs françaises ont été à Diano 
Marina. Ces deux maisons furent supprimées en 1922, et les sœurs ont repris leur activité en France.  

Dès 1903 le pensionnat de Marseille s’était établi à San Remo avec 
25 élèves. Aux classes françaises on ajoutait bientôt des classes 
italiennes, la Congrégation acquit la Villa des Rothenburg, qui 
devint alors Villa Jeanne d’Arc. Située dans un parc, la villa fut 
bientôt trop petite et la Congrégation y construit un nouvel 
immeuble pour accueillir les classes. En 1965 les sœurs se sont 
retirées de l’école, quelques-unes allaient renforcer les 
communautés des Abruzzes, d’autres sont parties à Rome. La Villa 
de San Remo fut vendue à l’évêque, elle est actuellement le siège 
de l’évêque de ce diocèse.                          

En 1904 un pensionnat de la Doctrine a été ouvert à Tortona qui 
accueillait des classes primaires et secondaires, cette maison a 
fonctionné pendant 20 ans. 

Entretemps la Congrégation était devenue de droit romain et la 
supérieure générale de l’époque, Sr Lucie Bastien, décida d’établir 
une maison à Rome. Le pape demanda à la Supérieure générale 
de choisir le nouveau quartier de Monteverde, à cette époque-là 
encore peu peuplé. 

En 1913 la Congrégation y acheta un terrain sur lequel fut construite la maison de Rome, que 
beaucoup d’entre nous ont connue. Elle est construite sur les catacombes de Ponthien. Les travaux 
ont mis longtemps à cause de la 1re guerre mondiale, mais en 1920 les sœurs qui vivaient et 

travaillaient déjà au Monteverde, purent y établir 
leurs œuvres éducatives et sociales.  Il y avait des 
classes maternelles et des classes primaires, entre 
350 et 400 élèves. L’école était reconnue par l’Etat 
et les élèves passaient les examens de l’Etat. 

Si au départ les sœurs françaises allaient en Italie 
en attendant de pouvoir revenir en France, pour y 
continuer les œuvres éducatives existantes, elles 

    Villa Jeanne d’Arc à San Remo 
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ont été rejointes peu à peu par des sœurs italiennes, attirées par 
le charisme de la Doctrine et par sa mission éducative.  

A la fondation de l’école de Rome, la communauté se composait 
déjà essentiellement de sœurs italiennes. D’autres 
communautés, plus rurales, furent fondées dans les Abruzzes. 
Elles étaient toujours au service des paroisses et des enfants.  

Les 
sœurs italiennes faisaient partie de la 
Province de France jusqu’en 1970. 
Toutes elles ont fait leur noviciat en 
France, elles ont appris la langue et 
certaines d’entre elles ont servi dans 
différentes communautés en France et 
au Maroc. 

Au fil des années, les sœurs italiennes se 
regroupent dans la maison de Rome. 
L’école de Rome est fermée en 1986. Les sœurs continuent leur présence dans la Ville Sainte par 
l’accueil de nos sœurs en pèlerinage, en session ou aux études, par l’accueil de groupes et dans 
l’accueil des immigrés.  

En 2013 une grande partie de la maison est vendue aux 
sœurs espagnoles de l’œuvre missionnaire de Jésus et 
de Marie, qui l’ont restaurée et en ont fait une maison 
d’accueil pour pèlerins.   
www. casavirgendelpilar.com.   

La partie où continuaient à résider nos sœurs a été 
restaurée pour mieux répondre aux besoins de la 
communauté vieillissante. Ce 16 décembre les sœurs 
espagnoles ont signé l’acte d’achat de cette dernière 
partie. Elles vont y établir leur communauté. 

Sans doute un certain nombre de sœurs 
regrettent la fermeture de la communauté de 
Rome, car nombreuses sont celles, parmi nous, 
qui y ont été si bien accueillies.  

Ce n’est pas le regret, mais l’action de grâce qui  
doit nous habiter en ces jours. 
 
Car Dieu a fait de grandes choses par nos sœurs, 
elles ont « vécu la Bonne Nouvelle de Jésus-Christ, 
venu dans le monde pour que les hommes aient la 
Vie et qu’ils l’aient en abondance. »  C. 3. Pour 
cela, elles se sont mises au service de son royaume 
par l’éducation des enfants.  

Elles ont cru « que c’est Lui qui donne la croissance et assure l’accomplissement de son dessein 
d’amour, au-delà de ce que nous pouvons désirer ou même imaginer »   C. 10.  
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